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Billet d’Anne Caroline Chausson
Présidente du Jury 2008

Le jury du Concours national «Femmes et Sport», que j’ai eu 
l’honneur et le plaisir de présider, s’est réuni le 14 novembre 2008 
pour départager les candidatures. La remise des prix se déroule 

aujourd’hui au stade de Coubertin, à l’occasion du All Star Game de la ligue 
féminine de basket.

Les lauréates de l’édition 2008 du concours « Femmes et Sport » sont 
exemplaires : leur action illustre la forte implication individuelle et collective 
des acteurs(trices) du sport pour permettre aux femmes de choisir 

librement leur niveau d’engagement en tant que pratiquante, bénévole ou cadre professionnelle dans 
le champ sportif.
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L	 Le sport est l’une des principales activités culturelles des européens : 30% des hommes pour 
16% des femmes et 63% des garçons pour 37% des filles de 15 à 24 ans déclarent pratiquer 
régulièrement une activité sportive (1).

En effet, si la pratique féminine reste largement en retrait par rapport à celle des hommes, son 
augmentation est indéniable depuis une trentaine d’années.

Pour autant, il existe aujourd’hui encore de nombreux freins qui empêchent certaines femmes 
d’accéder librement à la pratique sportive ou à l’exercice de responsabilités dans le sport : manque 
d’infrastructures adaptées, contraintes économiques, aspects historiques, sociaux et culturels…

Ainsi, la promotion du rôle et de l’accès des femmes au sport prend place au cœur de nombreuses 
politiques publiques : égalité des genres, lutte contre les discriminations, intégration et cohésion 
sociale, santé publique…

En France, depuis 2005, le Ministère de la santé et des sports (MSS) et le Comité national olympique 
et sportif français (CNOSF) ne sont pas en reste puisqu’ils organisent les concours « femmes et 
sport » dont l’objectif est de promouvoir l’image, la place et le rôle des femmes dans les pratiques 
physiques et sportives.

Les lauréates des trois prix nationaux « femmes et sport » sont issues des concours régionaux 
organisés au plan territorial durant l’année 2008 :

A Le trophée national « Femmes et sport », récompense la meilleure stratégie ou action menée par 
une fédération sportive en matière de féminisation des postes à responsabilités (fonctions électives, 
techniques ou à titre professionnel) et / ou de développement de la pratique – physique et sportive – 
féminine.

(1) Livre Blanc sur le sport- Commission européenne 11juillet 2007.

Le concours national
« Femmes et sport » 2008



2008

7

A le prix « Sport au féminin », qui récompense la meilleure stratégie ou action menée par une 
association sportive (ligue ou comité régional, comité départemental, club) en matière de féminisation 
des postes à responsabilités (fonctions électives ou d’encadrement à titre professionnel ou bénévole) 
et / ou de développement de la pratique – physique et sportive – féminine,

A le prix « Sport, filles et cités », qui récompense la meilleure stratégie ou action en matière de 
développement de la pratique – physique et sportive – féminine ou mixte (hommes / femmes), dans 
les quartiers urbains sensibles,

A Le prix « Sport : le coup de cœur », qui récompense une personne pour son parcours et son 
investissement exemplaires, au plan territorial, en qualité de bénévole sur cette thématique, quelle 
que soit la nature de son engagement [dirigeant(e), arbitre, sportif(ve), éducateur(trice)…].

Le jury national, présidé par Anne-caroline CHAUSSON championne olympique de BMX  s’est 
réuni le 14 novembre 2008 pour départager les candidatures.

L’ensemble des actions présentées au titre du concours « femmes et sport » témoigne de la forte 
implication individuelle et collective des acteurs(trices) du sport pour développer le sport féminin 
et améliorer l’accès des femmes aux postes de responsabilités et donner ainsi à chacun(une) 
l’opportunité de s’épanouir et de servir le sport.
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Trophée national «Femmes et Sport»
attribué à la  Fédération française de Basket-ball (FFBB)
pour son action “Des dix ans de la Ligue féminine de Basket au “gerdermainstreaming” : une 
stratégie fédérale d’identification et de valorisation des femmes dans le monde du Basket”

Prenant en compte l’évolution du basket féminin de haut niveau, la circulation de moyens financiers, 
et les bons résultats au niveau européen, la Fédération française de Basket-ball (FFBB) a décidé de 
créer dès 1998 une commission Ligue Féminine de basket. L’objectif de cette initiative consistait à se 
doter de moyens pour promouvoir et valoriser le basket féminin de haut niveau, mais aussi d’aider les 
clubs à se structurer pour maintenir leur standing au niveau européen. 

Le second objectif consistait à utiliser cette vitrine que constitue le haut niveau pour encourager la 
pratique féminine du basket, ainsi que l’accès aux responsabilités des femmes. D’autres actions de 
féminisation sont conduites dans d’autres secteurs, tels la direction technique nationale et la fémini-
sation des cadres techniques, ou encore les relations territoriales avec les organes fédéraux décon-
centrés et la féminisation de nos dirigeants.

«Au-delà de l’action de la LFB, la volonté fédérale vise à poursuivre le travail de féminisation à tous 
les niveaux. La désignation toute récente d’une femme en tant que secrétaire générale ; d’une femme 
également en tant que trésorière adjointe illustre pleinement cette démarche. Pour aller plus loin en-
core, il s’agira à l’avenir de prendre en compte la spécificité féminine dans sa dimension sociale – et 
moins sexuelle – dans les différentes réflexions stratégiques qui seront conduites. 
A tire d’illustration, on constate que la féminisation de l’encadrement technique reste très modeste 
(au même titre que dans de nombreuses disciplines sportives). Cela doit nous interroger sur les freins 
sociaux plutôt que de nous conduire à imposer des quotas en la matière. 
Autre exemple : tenter de valoriser la féminité de nos joueuses, par une réflexion toute particulière sur 
les tenues, constitue un deuxième axe de développement, toujours en lien avec les évolutions so-
ciales et sociétales. Il ne s’agit pas d’aller dans la direction de l’exhibitionnisme, mais bien de tenter 
de transférer dans la sphère sportive, la manière dont la femme est regardée et valorisée dans nos 
sociétés occidentales. Les tenues de basket actuelles pour les femmes sont quasi-identiques à celles 
utilisées par les basketteurs masculins, et proches de la mode street wear, alors que parallèlement, 
la mode vestimentaire du rugby, tend vers des tenues très proches du corps. Ces tenues proches du 
corps étant plutôt utilisées en dehors de la sphère sportive par les femmes ! On se rend bien compte 
ici, que l’opposition hommes/femmes tient plus à des faits sociaux qu’à une distinction sexuée. 
C’est le concept de «gender mainstreaming» , développé par le conseil de l’Europe, qu’essaie de 
s’approprier progressivement la FFBB.»

Magali Andrier, directrice administrative
 

Les lauréates du  
concours national  
« Femmes et sport » 2008
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A Prix «Sport au féminin”
attribué à la Section rugby de l’association sportive du Lycée Joliot-Curie de Romilly (10)
pour son action “Rugby, aussi une affaire de filles”

Le Lycée Joliot Curie compte, selon les bilans des dernières années, entre 925 et 1000 élèves dont 
plus de 10% sont affiliés, chaque année à l’Association Sportive du Lycée. A côté de cette AS, deux 
sections sportives cohabitent : Tennis et Rugby. Dans le cadre de l’Association, la pratique sportive 
est dirigée vers la compétition, la découverte et le loisir. La pratique des sports est promue au sein 
du lycée et les succès toujours mis en avant. Elle répond à la demande des jeunes, à celle de clubs 
locaux en permettant aux adhérents de s’entraîner sans nuire à leur scolarité. 

«Pour réussir les élèves doivent mettre en œuvre réellement et physiquement sur le terrain des idéaux 
que l’on veut associer au monde scolaire mais qui ne sont jamais faciles à retrouver : solidarité, 
esprit d’équipe, entraide.»(...) «Tous les gabarits peuvent y trouver leur compte. Les filles en échec 
dans les activités pratiquées plus traditionnellement (par exemple, athlétisme, volley, basket…) se 
trouvent valorisées par leur action dans le rugby puisque amenant leur pierre à l’édifice, somme de 
toutes les actions. Le rugby féminin ne ressemble pas forcément au rugby masculin : davantage de 
jeu à la main, davantage de prise d’initiative. (...) Elles sont valorisées par ce sport différent aux yeux 
des autres. «Je suis capable de … tout en gardant ma féminité.» Au niveau scolaire dans un premier 
temps, bien préparé et techniquement adapté, les risques physiques ne sont pas plus importants que 
dans d’autres activités. Venez à la fin d’une séquence de travail, d’une rencontre…au bord du terrain, 
vous verrez leur sourire…et vous comprendrez que le rugby c’est aussi une affaire de filles !»

Jean-Philippe Souquet, professeur d’EPS
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A Prix «Sport, filles et cités”
attribué à l’association multisports « Olympique Lille Sud » (59)
pour son action “Femmes, filles, Sportez-vous bien dans la cité”

L’Olympique Lille sud est une association Multisports dont le siège social se situe en plein cœur 
du quartier de Lille-Sud. Elle a pour objectifs principaux de proposer aux habitants du quartier de 
Lille-Sud, un éventail d’activités sportives nouvelles, avec une tarification abordable pour toutes les 
couches sociales, mais surtout de favoriser le développement du sport au féminin. L’Olympique Lille 
sud a aussi vocation à former ses bénévoles, tant directement au sport et à sa pédagogie qu’à la 
médiation sociale par le sport. L’association veut participer à l’amélioration de la vie à Lille Sud en 
proposant un sport de qualité, proche et diversifié. Ainsi, elle participe au changement de regard sur 
ce quartier réputé difficile.

«Par ce projet nous avons pu constater que les femmes participant à nos activités ont progressés 
dans différents domaines. En effet nous avons pu remarquer qu’elles sont devenues plus souriantes 
et plus ouvertes. Elles ont pu rencontrer de nouvelles personnes, certaines vivaient dans le même 
immeuble depuis des années sans jamais avoir eu l’occasion d’échanger d’autres mots que « bonjour 
». Notre action leur permet d’avoir un lieu privilégié où elles peuvent s’exprimer librement avec 
d’autres.»

				    Isabelle Garemynck, coordinatrice
 



2008

11

A Prix «Sport le coup de coeur»

attribué à Kandra NELSON,
Présidente du Stade Toulousain Base Ball.

Kandra Nelson fonde en 1987 le club des Tigers de Toulouse (BSCTB pour Baseball Softball Club de 
Toulouse Blagnac) qui accèdent à la première division six ans plus tard. En 2002 l’équipe de Softball 
Mixte est championne de France et, en 2003, l’équipe Elite termine 3ème du championnat de France. 
En 2004 le club est accueilli par le Stade Toulousain. Les Tigers deviennent le Stade Toulousain 
Baseball. Le terrain de baseball des Argoulets prend le nom de «Kandy Nelson Park» en 2005. Son 
objectif désormais ?

«Utiliser l’argent des  2 prix que j’ai eu l’honneur et le bonheur de recevoir, pour aider les jeunes des 
clubs de la région à progresser techniquement dans le jeu. Je veux également promouvoir la place 
des filles et des femmes au sein de nos deux disciplines, le baseball et le softball. C’est l’occasion de 
favoriser la prise de responsabilité au sein des clubs, du comité départemental et de la Ligue. Il faut 
aussi inciter les jeunes à suivre des formations fédérales en tant qu’entraîneur-e-s, arbitres, etc. et 
les y aider financièrement. La réalisation de ces objectifs est déjà en marche et en bonne voie !»

Kandy Nelson, présidente
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EEn 2007 le gouvernement s’est s’approché de la parité avec 7 ministres femmes sur 15, 
tandis que le mouvement sportif, lui, reste frileux en matière d’accession des femmes aux 

postes à responsabilité.
Sur l’ensemble des fédérations sportives, on constate une progression mais les chiffres montrent 
que l’on est encore loin de la parité avec 6,1 % de présidentes, 10,9 % de trésorières, 20,2% de 
secrétaires et 25,9% de directrices générales.
Les chiffres relatifs à la pratique sportive font apparaître que 35% des licences sportives sont 
détenues par des femmes, les fédérations les plus féminisées étant celles de la Gymnastique 
volontaire (EPGV), du twirling bâton, de l’EPMM et de la danse ; les fédérations les moins féminisées 
sont les suivantes : rugby à XIII, football, rugby et aéromodélisme.
Les données relatives au haut-niveau sont proches des données de la pratique institutionnelle : 
les sportives de haut niveau représentent 35,2% des athlètes. 
Du côté des arbitres et des juges, on compte 15,9% de femmes.

Des femmes de plus en plus 
représentées parmi les licenciés


